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Nouvelle Lune, le 2 ...
Premier Quartier, le 8 

Pleine Lune, le 16 
Dernier Quartier, le 24'
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r-p. -S” та.: -F. Dodd Tweedie ES PETES RELIGIEUSES___

» «L S Ignace d’Antioche, m.
2 M. Purification de la В. V. M. 
3J. S. Biaise, év. et m.
4 V. S. André Corsini /

_S S | Ste Agathe, v. et m.

I M.-D. CORMIER • Гs \C«n»da & 55f 

Edifice Hall ' ВЛ.
I Avocat, Notaire Public

Lâ^Qw LA PRIEREN,a N. F
Які.

El I S^i îf *»» briH»*t"4a jour, se couchant dansaa gloire,

І * fl Descend avec lenteur de son char de victoire ;
La journée; à été étouffante B nu**e ЧЧІ Іе cache à nos yeux
Le vent <k» Nord vient de tôm- 1 ,9)n!frv* enfilons d’or sa trace dans les deux,

ber et, avant la pluie future,'c'est B : *?• - n reflet * pourpre inonde l’étendue, 
ce qu’on appelle le “temps dé de- Я і Comme une lampe d’or dans l’azur suspendue, 
moiselie” La nature, en cet odo- fl La lone se balance aux bords de l’horizon;
bre extraordinaire, est sans sauf- fl Ses rayons affaiblis dorment sur le gazon

=4r*ra5f,> r? “ I iSm r1,1 ■■Lei père Durand a labouré toute H Lte ЇТиГ т.°тЄП‘ ГЄсисШіе’

la journée en cette atmosphère de В і to™be rt le 9« “’enfuit,
serre chaude. Ce soir, assis sur le H ‘ ^ élève au Cr<ateur du jour et de la huit, 
banc de pierre, devant sa porte^fl î' “* semble offrir à Dieu, dans son brillant langage, 
il allonge ses jambes .raidies et H : » !■ création le magnifique hommage, 
prend le “bon de l’air’’ avant ta H p
soupe. - ____ B : Voilé le sacrifice immense, universel I ,

Et voici le facteur qui apnarait В ,’ Vn '* Î7PÎ!' “ U terre est **««*»;
au détour de la petite.ferme: B rl , .e sont'e do.mc- et ces astres sans nombre,

—Bonsoir, père Durand .* Je ! В 4® demi-voilés, pâle ornement de l’ombre,
viens d’en "suer une!-..” R ’ vD,ns 14 voûte d’azur avec ordre semés,

—Et moi donc!- R 5°°* le* юсг<8 ватЬеаих pour ce temple allumés
^-Si on se dirait jamais en octo- fl Et “s nuages purs qu’un jour mourant colore

les arracher- Vous avez <fcs tj ,1 p°urpre aux bords d“ firmament,
très pour mol? ~°nt flot» de 1 encens-qui monte la nature s’évapore

—Une seule— Et i’itnsvme qnr- ‘ J“»qu au trône du Dieu que la nature adore.
еЯе ne vous fera guère plaisir- 1 “»» ce temple est sans’ voix. Qù sont les saint concerts >

Le facteur ramène devant lui k D’où s’élèvera l’hymne au roi de l’univers? 
son vieux sac de cuir et f! en tire Tout se tait: mon coeur seul parle dans ce „il—,..

. tzx‘i2T'«•Mes. zigzaguent des chiffre, ton- mi ®oir’ sur *** a,les du vent,
jours inquiétant»: • ® e,seève a Dieu comme an parfum vivant;

—C’est votre feuille de contri- Z*’ donnant nn langage à toute créature, 
butions. .. Prête, pour l’adorer, mon âme à la nature

—Ah!— je n’y pensais pins! Seul, invoquant ici son regard paternel
.„7?”; ma,e ,e Percepteur n’ou- Je remplis le désert du nom de l’Etern’el •

—Le -soleil se couche dans l’or іпГюіе-
< t la pourpre, allumant Je sommet- * - Ф qu ü ordonne écouté l’harmonie, 
des sillon, fraîchement creusés- "Fleoute aussi la voix de mon humble raison,
_ct inondant de gloire la campa- Qw contemple sa gloire et murmure son nom.

s'arrêter aux inutiles dé- w 
tails, il cherchera somme à paver 
et aussitôt il pousse nn cri d’ef­
froi— le cri de l’être traqué subi­
tement, au soir d’une journée plus 
dure encore que les autres.

Puis, il relit... Mai, il a beau
mure..... c est toujours le même
chiffre représentant pour lui. cul­
tivateur, Près d’un mois de 
■viril effectif. -,

L’année a été mauvaise....
Peu de blé.... peu de vin...... pas

de regain...., des betteraves des-

7| S. Rosaire.
8[ S. Jean de Matha, conf.

S. Cyrille d’Alexandrie. 
Ste Scholastique, v.
App. de la В. V. Marie. 
Du VI dim, ар. l’Epiph. 
Septuagésirae.

:ГіШІЖ:
decin-Chirurgien É Avocat à

| J-E. ШШАїт І
J Oculiste ІВигеаи : rue St-Françota,R
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12 S.
ІЖ
MÎT S. Valentin.

SS. Faustin et Jovjte. 
S. Onésimê.
S. Théodule, mart.
S. Simeon, év. et m.
S. Julien, m._______

ЩСгІЧІ ae-

a'«ï: 15 M.
\ 16|M.

B 1

eNationale,7 
récente a 
le gouver-

isR?. X
• I9|S.

____ _ - - .y I
JA.-M. SORMANYI P4fc*rf“<{£ïïaSf4»ta.«M 1

I TUvrr.de J
iBdmundtto^lL |_____________  ; Д '

rime.
»■ Pince ; S.-Félix, év. 
Chaire de S. Pierre.
S. Pierre Damier, év.
S. Mathias, ap,
S. Donat, mart.
S. Nestor, év. 
Quinquagésime. ~
S. Romain, abbé, t

23
24
25
26

21

2?

m&iІ* 59 jours écoulé*.
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BOITE AUX , 
QUESTIONS 4°AJbert J. DIONNEI?ТРГвоиСНЕВ І

a Notaire Public R J Tapmsene^” hnTtationa R

Ch“i- T*tU I Spécial^: Réparatfon deal 
voisin de Jos E. Bard R I vieux meuble*. — R

.Edmundtton N. B.R |Royal Hotel. Tel 126-21R
IflBiflflRHRflHRRRLr ■ .•шшяшШаятіштШлЯ.

Щ ч ■: tm Question:—
Question:—

J’ai fait beaucoup de promesses 
pour obtenir ma guérison, espé­
rant être guérie' chez moi. Plu­
sieurs me disent que je vais être 
obligée d’aller à l’hôpital pour è- 
tre gjiérie. Si je suis guérie seule­
ment là, est-ce que jç suis tenue 
d accomplir mes promesses. 
Réponse:—
Si vfug avez fait des promesse? 
pour1 obtenir votre guérison à la 
maicon et que vous l’obtenez dans 
un hôpital, vous n’y êtes pas te­
nue. Par contre, si vous avez pro­
mis d’une faççon générale, pôur 
‘ *t'e guérison, vous devez accotn 
plir Vos promesses.
Question:—

Pourquoi nous faut-il un bureau 
■1 engagement pour les servantes 
-t qu ils vont chercher des servan 
:es en dehors de la ville, tandi 
qu il y en a beaucoup en vrille qui 
n’ont pas d'ouvrage et qui ont pa­
yé leur cinquante sous au bureau 
1 engagement?

Ce bureau d’engagement 
ne entreprise privée dont nous ne 
connaissons pas le fonctionement 
Lest pourquoi nous ê pouvons 
OVUs renseigner.
Question :— •

Est-ce un péché mortel de vio­
ler le secret <je la correspondance • 
=? ««•« ks lettres secrètes de 
RépoMe"’ ble” malRr® lui?

Ouj, c’est là un péché mortel en 
sot; â moins que vous ne soyez 
constitue en autorité on qne vous 
nayez une raison légitime pour

атя, vous lésez nn droit du nrV. 
chain : fc droit du secret de sa cr.- 
respondance De même que celui 
qui prend le bien du prochain 
commet un vol, ainsi celui qui s!
ŒLd’un 5ecret commet une

«"•'ЇЇВІЧ-АГиЇ

peut^tre qu’à son ant 4 P,ttS 
uestion :—
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-La Sauvegarde
r

La Seule Compagnie Canadienne-Française / 
~ Le Canada aux Canadians '

LAMARTINE.

BEt poor les Canadiens.

H.-C. Richard, ЦЕ COL MOU
- - ' . ^

- A. Piuze,
gérant provincial іaeci.t local

Cem de la ûiismière 

RECETTES

mbt< f Monsieur semble avoir définiti 
vement adopté le col mou, pen­
dant de nos petites robes souples.
Le même souci que nous le possè­
de: celui de ne nen supporter qui
gêne les mouvements, bride le , w-----
corps ; un déair de bien-être abso- ®*l^*teek 4 «bavai.—Mettre un 
lu. petit filet ou autre tranche tendre

Notre vie active nécessite, d’ail- de ^“f assaisonné de sel et poi 
Et void ta eofWe...., la terri-l1.eurs’ «ette. Uberté de mouvement 4 ri*»?Jer des deux cotés avec

s.îü.ac’ - —- ürarJSSf jbrsa "
t-'&AatSbtsr*- «ЙЙ?.гйЗГйЙйІ

wi „,1”’4rs»rÆ r^.,£'S±ïï"u,SLJ5 I ce qu’il faut ' ri, mineur, salissait braucoup trop APlat«r quatre côtelettes et les
■i .. Cette ofrmule-là le oére Ib. de chemises, s’avisa de détacher *ssai«>oner de sel et de poivre. 

J rand l’admet II est Franrai. U avec des ciseaux le col, qu’elle la- jjCS fa,re sauter a feu vif avec du 
■B ion a né a été toé à і мХгГ vait 4 P-* '* col æul étant safl >c“rre. Les retirer saignantes et 

Lui le oér. jri, «“ Purs. ’=» .conserver au chaud entre deux
ÆS» ^ Cette ingénieuse ne se doutait asaie*tes 4 ''-entrée du four. Ajou 

1 - - a,fl P“ qu’elle venait de doter legen- ter dans 1. casserolle de cuisson
argent neces- re masculin d’une de ses parures "nÇ douzaine de champignons 

le, plus caractéristiques et mau- 'ra,s laves et émincés. Faites cui- 
mte ai souvent mais qu’un moder- re en P*®1” fe” pendant une minu 
nisme Men entendu vient de ren- •? «muant. Mouiller d’un peu 
dre tout à fait pratique I c e vm Manc et de bouillon lié avec

un pép de fariné, tüsiei bptilHr 
trois Minutes. Dresser les côtriet 
tes en couronne. Garnir le centr 
avec un chou-fleur cuit і l’eau sa 
lee. Verser la sauce autour, sau 

anecdote : - poudrer de pereil, mettre de. p-
, il y a une quarantaine РіПоИе, aux manches des côtele 
un jeune prêtre frappa* 'es

ri
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Architecte» T іюпвдовооеввоосвви est U-

BEAULE b MORISSETTE
іARCHITECTES

SPECIALITE#: Edifices publics et religieux,
construction* à l’épreuve du feu.

ALBERT MOÎfetSSBTTB -
:

lem OSCAR BEAULE 
. t.i.e.Q. A a. ic.a

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC» A• і - Ж
I
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C’eat Pargent pour le* choses 
nécessaire»-^ . vraiment néces-
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m*ktenant,gaspfflé e
est, en- 
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La "Vie Catholique” raconte« I •.ІЮЄ-І
cette
"Un*'r

ММЛКХЙ de Hantdùr

ТЛ,ї-Чг
K f ^ g '
iran^'sUe viens VcTus

. Soïf* 4 l’Espagnole.— 
hauffer dans la casserole une cui* 
■uée d nulle. Ajouter un oignor 
юуеп finement émincé. Laisser 
’londir en remuant, ajouter une 
omate épluchée épépinée et ha- 
hée, un peu d’ail, un brin de 
nym et de laurier. Laisser cuire 

rendant quatre minutes. M 
tvec une bonne
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